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Les Sports 
C O L O M B O P H I L I E 

NOTES D'ACTUALITÉ 
La Journée du H 

luln a été caractéri­
sée par un temps très 
couvert, un âpre vent 
du Nord et quelques 
pluies orageuses dont 
furent victimes les pi­
geons revenant des 
concours aux plus 
longues portées. 

A 6 heures du ma­
tin, (5 heures, heure 

solaire), la situation est la suivante : 
à Arras, Breteuil, Brétigny, Toury. Dour-
don, Angerville, Orléans, Vendôme et 
Angoulème, on opère les lâchers à la 
faveur d'éclaircies, par vent Nord. A 
Noyon. Creil, Corbeil, Tours. Châtelle-
rault et Limoges, les convoyeurs demeu­
rent dans l'expectative, le ciel étant trop 
couvert sur ces localités. 

A 8 heures du matin on signale du 
temps couvert avec vent N.-O. assez 
fort aux lieux de lâchers ci-après : 
Arras. Cambrai, Breteuil. Saint-Quen­
tin, Clermont, Pans. C'est d'ailleurs le 
même temps qui règne ici dans le Nord 
A Corbeil. on n'a pas encore lâché. A 
Tours. Salbris, Chàteauroux et Chàtel-
lerault le ciel est mi-couvert. Il s'est 
produit là des èclaircies suffisantes et 
les lâchers y ont été effectués depuis 
6 h. 30. A Limoges, le temps très couvert 
menaçant même, rend tout lâcher im­
possible, et les convoyeurs annoncent 
leur remise au lendemain, où d'ailleurs 
la situation atmosphérique ne s'amélio­
rera pas, au contraire. 

La Journée du 11 Juin, comportait pour 
les colombophiles de la Ire région de 
corps d'armée, un important concours 
sur Châtellerault, constituant la deuxiè­
me étape des épreuves ministérielles. 

Disons de suite que les conditions at­
mosphériques défavorables ont fortement 
contrarié le retour des pigeons, et déçu 
de nombreux amateurs dans leurs espé­
rances. Lie matin, le temps était très 
couvert à Châtellerault, et il eut été de 
la plus grande Imprudence de lâcher les 
quelques 10.000 pigeons du Nord et du 
Pas-de-Calais que renfermaient les 14 
wagons parvenus en cette gare, sans 
sêtre préalablement renseigné sur le 
temps qu'il faisait le long de la ligne 
de vol. Informations prises à Tours, Or­
léans et Lille, les convoyeurs décidèrent 
de donner la liberté après 7 heures, et 
1 imposant peloton, fractionné en qua­
tre groupes comprenant, l'un, les socié­
tés de l'Ouest de la Ire Région, l'autre 
ceux du Centre, le troisième ceux du 
Sud, et le quatrième ceux de l'Est, fut 
lâché à 7 h. 17, 7 h. 22, 7 h. 27 et 7 h. 32. 

. Le vent soufflait fortement du Nord. 
Seuls, quelques pigeons parvinrent à 

soutenir une vitesse de vol de 900 et 
quelques mètres par minute, et, chose 
curieuse, beaucoup d'oiseaux constatés 
en tête des palmarès, arrivèrent de la 
direction du Nord, Alors qu'on s'atten­
dait, dans certains groupements, à voir 
les colombophiles Jouant les plus cour­
tes distances se distinguer plus aisé­
ment, ce fut exactement l'inverse qui se 
produisit. Astreints à contourner des 
zones troublées, un certain nombre de 
pigeons firent leur rentrée par la Bel­
gique entre 16 et 17 heures. Après 17 
heures, beaucoup arrivaient de bonne 
direction, mais trempés comme des sou­
pes. En résumé, concours d'où le facteur 
vitesse semble avoir été presque totale­
ment banni, l'orientation et l'endurance 
paraissant surtout avoir été mises à con­
tribution. La durée moyenne d'enlève­
ment des prix est de deux heures. C'est 
assez dire que cette étape de 470 kilo­
mètres fut volée plus difficilement que 
bien des étapes de 700 et 800 kilomètres. 

POUR RAPPEL. — La mise en loges 
du concours ministériel de fond sur Lis­
bonne, a lieu dans tous tes centres d'en-
logement du Nord et du Pas-de-Calais, 
mercredi prochain 21 juin. 

E. C. 

H I P P I S M E 

Vos pigeons sont-ils en forme ? 
Ln ce début de saison 11 ne s'agit plus 

de tâtonner. Allez carrément au but en 
employant le seul produit capable de 
vous donner satisfaction : l'A VIOL dont 
vous ajouterez tous les Jours quelques 
gouttes â la boisson de vos pigeons. 
L'A VIOL qui depuis de longues années 
a fait ses preuves chez tous les cham­
pions belges est aujourd'hui en vente en 
France dans toutes les bonnes malsons, 
en flacons de 7 frs 50, 21 frs 20 et 
38 fr. 40. Demandez la brochure Illus­
trée « Le Colombophile Moderne i aux 
Laboratoires DOMICENT, 30 bis, rue de 
la Croix à Nanterre (Seine). 1400. 

COLOMBOPHILES ! 

GRANDE PHARMACIE DE FRANGE 
Lille près U Gi-Théâtre - T. 259 
vous trouverez à votre disposition un 
spécialiste de Médecine colombophile : 
M. FACOMPREZ. qui pratique depuis 

30 ans la colombophilie. 
Demandez M. FACOMPREZ 

RÉGATES DE LILLE 
Les grandes régates internationales a 

l'aviron, organisées par l'Union Nautique 
de Lille, auront lieu demain dimanche 18 
Juin, a 14 h., sur le canal de la Hauie-
Denle. quai' de l'Ouest, rue Hegel. De nom­
breuses sociétés d'aviron y prendront part. 

LES RÉUNIONS DE COURSES 
DE DEMAIN DIMANCHE 
DANS NOTRE RÉGION 

AU CROISÉ-LAROCHE 
Le programme sportif qui se déroulera 

demain dimanche sur le magnifique Hippo­
drome des Flandres s'annonce encore fort 
attrayant avec ses deux courses plates, dont 
le . Grand Prix d'Eté . (20.750 fr.) consti­
tuera le M clou > de la Journée : un cross-
country de cavalerie, inter-écoles, toujours 
palpitant a suivre, et trois courses au trot 
attelé, dont une internationale. 

D'autre part, l'excellente Musique Muni 
cipale de Leers se fera entendre, en Inter­
mèdes, au cours de la réunion. 

Nous rappellerons dans notre édition de 
demain la composition du programme et 
donnerons nos impressions sur les épreuves 
et nos préférés. 

A LA CAPELLE (Aisne) 
Cette deuxième réunion de la saison sem­

ble devoir remporter un gros succès sportif; 
en effet, 175 chevaux sont engagés dans les 
sept épreuves de la Journée, dont 46 pour 
le • Prix Mandron-Marécat • (25.000 fr.), 
réservé aux trotteurs, et 37 pour le mllttary 
(3e série), qui sera vraisemblablement dé­
doublé. — Ajoutons que le concert habituel 
sera donné par la Musique Municipale de 
Vervins. 

Voici la composition du programme de 
cette belle réunion et nos pronostics : 

PRIX DE SAINT-VALLIER, trot monté. 
2.800 m. — Couville, Foggia. 

PRIX DU DOMAINE DE GUISE, attelé. 
2.8*25 in.. 8.000 fr. — L'Abbaye ; Dédé II. 

PRIX MANDRON-MARECAT. monté ou 
attelé. 2.800 m.. 20.000 fr. — Frite* ; Pale*. 

PRIX DU GOUVERNEMENT, trot monté. 
2.200 m.. 10.000 fr. — Helia ; Oergny. 

PRIX DE LA DEMI-LUNE, attelé, 2.600 m., 
10.000 fr. — Héliane Selwin ; L'Histoire. 

PRIX DU ROND-POINT, haies. 2.800 m.. 
12.000 fr. — Montréal ; Livre des Roi». 

PRIX DU VIEUX-CHENE, st.-ch. militaire. 
3e ser . 3.000 m . 1 100 fr. — Rumida ; Nadia. 

C O U R S E S D E M A I S O N S . L A F F I T T E 
PREMIERE COURSE. — 1. Charlatan (G. 

Hurreau) ; 2. Carte Blanche (A. Lemé» ; 
3. Ortygie (A. Dupuit). — Gagn.. 131.00: 
pi.. 40.00; 42.50 ; 21,00. — Pas couru : Prin­
cesse Rose, Le Panache. Aubépine. Dourdan, 
Speria, Ailée. Aiilnaie, Campha M. 

DEUXIEME COURSE. — 1. Silver Plated 
(F. Keogh) ; 2. Œil de Lynx (A. Dupuit) ; 
3 Livcrdun K'.H. Semblât). — Gagn., 19,50; 
pi.. 0.00 ; 22.50 ; li.50. — Pas couru : Can-
neloni. Champs. Seconde, Geoletta, Zoiso, 
Vendangeuse 

TROISIEME COURSE. — 1. I.a Décevante 
tll. Allemand) ; ». Métell (CH. Semblât) ; 
:. Aifflemont (Cl. Duforez). — Gagn., 193.00; 

pi., 47.50 ; 12,50 ; 111.50. — Pas couru ; Lafca-
dio II, Lampion II. 

QUATRIEME COURSE. — t. Tambour Bat­
tant II (E. Durand) ; 2. Sonny Boy (W. 
.lohnstone). — G.. 11.00; pi., 7.00; 7.00. — 
Pas couru : Star Shell. Beaconsfield. Sunny 
Bov. Philaë 

CINQUIEME COURSE. — 1. Abondance 
(W. Sibbritt) ; 2. Janthlne (R. Hubert) ; 
3 La Victoire (B. Rosen). — Gagn., S3.50 ; 
pi 11.00 ; li.50 ; 9 50. — Pas couru : Pure 
Folie. Joca. 

SIXIEME COURSE. — 1. Cromos (R. Leur-
son) ; 2. Farinello (G. Duforez) ; 3. Caval-
cadour (G. Hurreau). — G., 14.00; pi.. 7,00: 
9,00 ; 28.50. — Pas couru : Tintamarre, Titl 
Bap. Mont Pagnnte. I.herroite. Bowsprit. 

SEPTIEME COURSE. — 1. Tournesol (R. 
Fleury) ; -2. Baron d'U'rfé (M. Brldoux) ; 

Cupld's Bow (E. Hard). — Gagn.. 17.50 ; 
pi., 7,50 ; 10.50 ; 11.50. — Pas couru : Châ­
teau de Carte-, Tortoise Shell, Bridge; Biar­
ritz, King's Boy. 

COIN D U P Ê C H E U R 

DEMAIN DIMANCHE 

COURSES DU CROISÉ-LAROCHE 
A 14 HEURES 

C Y C L I S M E 

EN MARGE DU TOUR 
DE FRANCE CYCLISTE 

UN GRAND CONCOURS DE PRONOSTICS 
DANS LE QUARTIER DE CANTELEU 

Le populeux quartier de Canteleu con­
naît la foule des • enragés > du cyclisme. 
Le Tour de France cycliste est le grand évé­
nement annuel, et, dans un but généreux 
an profit des bureaux de bienfaisance de 
Lille et do Lomme. le propriétaire du café 
du Galtodromo, M. Louis Gryson. un mé­
cène doublé d'un sportif convaincu, orga­
nise, dans son établissement, 122. rue du Ma-
rais-rie-Lomrue, un grand concours de pro­
nostics du Tour de France 1933. 

Le premier prix sera une bicyclette valant 
600 francs. De nombreux lots divers de' 
garnde valeur sont aussi attribués A ce 
concours 

Le prix dn bulletin-réponse sera de I fr. 
Le nombi-e des réponses sera illimité. 

Le bulletin de réponse comporte trois 
questions : Qui gagnera le Tour de France 
1933 TT Combien gagnera-t-il d'étapes • Com­
bien de concurrents trouveront les deux 
réponses Justes 7 

Le concours sera c l i s le 14 Jultlet, a mt-
nuit. Nul doute que M. Gryson pourra ver­
ser aux deux bureaux de bienfaisance de 
Lille et de Lomme la forte somme, faisant 
ainsi le bien en même temps qu'il permet­
tra de faire des heureux parmi les ga­
gnants. 

C Y C L E S 
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UNE ÉPREUVE A SAL0MÉ 
La Pédale Ouvrière Saloméenne organise, 

le 18 Juin, une course cycliste sur un par­
cours de 40 kilomètres, dotée de 500 fr. de 
prix. 

Cette course est ouverte aux licencies de 
l'U.S.S.G.T. Renseignements, cher Paul Van 

DE L'AMORÇAGE 
L'amorçage est d'u­

sage courant parmi 
les pécheurs c au 
coup ». Amorcer un 

C / l ^ S B Z ^ K / °°UP' c e s t attirer 
S v t l t J ^ M B * " - / les poissons en un 

endroit déterminé où 
se multiplient de ce 
lait les occasions de 
les capturer. Consa­
cré par l'expérimen­
tation de nombreuses 
générations -de pé­

cheurs, l'amorçage est non seulement 
nécessaire mais indispensable, à condi­
tion bien entendu de ne pas dépasser 
le but, qui est seulement de rassembler 
Il gent poissonnière sur une place choi­
sie, mais non pas de l'y rassasier. 

Tous les cours d'eaux des environs 
des grandes villes, ou les pêcheurs sont 
nombreux, sont généralement gâtés 
pour la pêche à cause de l'amorçage in­
tensif qui s'y pratique. Dans les ca­
naux, les rivières à débit lent, et les 
étangs, c'est même une, véritable cala­
mité. 

Beaucoup de pécheurs commettent 
donc l'erreur d'amorcer trop copieuse­
ment. Beaucoup également commettent 
une autre erreur : celle d'amorcer trop 
loin de la rive, ou de leur bateau, s'ils 
pèchent du bord d'une embarcation. 
U est bien plus pratique d'attirer les 
poissons près de soi, que d'amorcer au 
large et d'utiliser ensuite des cannes lon­
gues, lourdes, encombrantes et des li­
gnes adéquates, dont l'immense bannière 
donne prise au moindre souffle de vent 
et gêne toujours plus ou moins le fer­
rage. 

Pour amorcer judicieusement, 11 est 
utile de connaître d'abord la manière 
dont l'effet attractif d'une amorce est 
ressentie par les poissons, de connaître 
ensuite les goûts particuliers des dif­
férentes espèces de poissons. 

Quoique pourvu de narines, d'ailleurs 
rudimentaires, le poisson n'est pas doué 
du sens de l'odorat, tel que le possèdent 
les mammifères. D'ailleurs dans l'élément 
liquide le sens de l'odorat ne peut pas 
s'exercer. En revanche le sens du goût 
est convenablement développé chez les 
poissons, et remplace en partie celui 
de l'odorat. Les poissons sentent en goû­
tant, pour ainsi dire, continuellement 
l'eau où ils évoluent. Ils font ce que 
les savants apellent de l'olfacto-grusta-
tion, sens mixte qui réside dans les pa­
pilles disposées en grand nombre, non 
seulement dans la bouche des poissons, 
et aussi sur leurs lèvres, mais même 
sur les barbillons qui agrémentent le 
pourtour de la bouche chez certaines 
espèces. 

En se désagrégeant plus ou moins ra­
pidement sous l'action de l'eau, l'amor­
ce communique à celle-ci une saveur 
plus ou moins prononcée selon sa na­
ture. Véhiculée par l'eau cette saveur 
exerce un effet attractif sur les pois­
sons, jusqu'au moment où ceux-ci ne 
peuvent plus la percevoir par suite de 
sa trop grande dilution. 

Les amorces utilisées par les pécheurs 
se composent de substances d'origine 
animale ou végétale, parfois d'un mélan­
ge des deux. Quelles que soient les matiè­
res utilisées l'amorçage doit être selon 
les cas consistant ou léger. Dans les 
eaux calmes, il est recommandable d'a­
morcer légèrement dans un assez grand 
périmètre. C'est l'amorçage disposé en 
rayons convergeant vers le point choisi 
pour poser la ligne, où repose une petite 
quantité d'amorce lourde et plus dure. 
Dans les eaux courantes, il convient de 
se borner à faire une traînée d'amorce 
lourde à l'endroit où l'on fait couler 
sa ligne. 

On pourrait écrire un volume sur les 
combinaisons d'amorçages dues à l'in­
géniosité des pêcheurs. Dans les eaux du 
Nord de la FVance on peut toutefois se 
borner à utiliser quatre matières. En 
tout premier lieu le bon tourteau de 
chênevis, riche en huile, valable pour la 
pêche de tous les cyprinidés, et du gar­
don en particulier. Ensuite le pain, ex­
cellent pour pêcher la friture; la pomme 
de terre cuite, amorce de fond remar­
quable pour la brème, la carpe et la 
tanche. Enfin le chênevis cuit, seul 
amorçage à utiliser pour pêcher « à la 
graine », et qui se différencie des au­
tres, en ce sens qu'on le jette pincée 
par pincée, de minute en minute pour 
ainsi dire, tout le long de la séance de 
pêche. E. C. 

Le CATALOGUE de » » A i • Le L A T A U l U l t a 

P é c h e u r s ! ^ BOMBEKE 
à LILLE 

10 rue d e s Ponts-de-Cc m i n e s 
EST P À F U — : - : — E N V O I F R A N C O 

Wynberghe, 11, rue de Carvln, à Lille. Les 
engagements sont reçus chez Louis Pol-
vèche, rue Jean-Jaurès. A Salotné. Le dé­
part sera donné a midi, 

AU VÉLODROME DE ST-0MER 
Dimanche 18 juin, aura lieu la deuxième 

réunion cycliste de la saison organisée par 
l'U.S.S.O. Si le soleil veut bien se mettre 
de la partie, le succès le plus complet est 
assuré. Une quarantaine de coureurs ont 
répondu a l'appel des organisateurs et il 
est certain que toutes les épreuves seront 
disputées avec acharnement. 

Toutes les fines pédales de la région seront 
au départ et donneront certainement du '11 
à retordre aux populaires coureurs pari­
siens Bonln et Delevacque. 

J E U D E B A L L E 

UNE BELLE LUTTE A LILLE 
Dimanche 18 Juin, sur le ballodromc 

d u boulevard des Ecoles, à Lille, M d i s ­
putera u n e très belle l u t t e de Jeu de 
balle a u gant d o n t l 'enjeu sera const i tué 

E n v e n t e aujourd'hui 

LES SPORTS OU NORD 
Contenant cette semaine : 

Les photos du Grand Prix-de l'Au­
tomobile Club de France ; de 
l'athlète Italien Luigi Beccali; du 
coureur cycliste Roger Lapébie; 
du tournoi du New Lawn Tennis 
Club ; des courses hippiques du 
Croisé-Laroche ; de M. Lantoine, 
président de la L.NA. ; du célè­
bre aviateur Marcel Doret ; de 
M. Henri Leclercq, président du 
district de Picardie de la L.NF. 
A. ; du coureur cycliste Michel 
Catteuw; des équipes de football 
de 1TJ.S. Flinecourt et de la sélec­
tion terrienne des juniors ; du 
footballer Swoboda; de la cham­
pionne de France d'Education 
physique, Mlle Courageux, etc.. 

Les informations sur le meeting 
d'aviation de Ronchin; sur les 
24 heures automobiles du Mans: 
sur rassemblée générale de la 
Ligue du Nord ; sur Paris-Hénin-
Liétard cycliste ; sur la finale 
du Critérium de 2e catégorie 
d'athlétisme ; sur les courses 
hippiques qui auront lieu diman­
che dans la région; sur les demi-
finales de la Coupe d'Artois de 
football ; sur la finale de la cou­
pe des Flandres de football-as­
sociation, etc.., e t c . 

Les articles de L-A. Gamler, sur 
les sports féminins ; de Jean 
Louis et Henri François, Jean 
Rln et Lucien Leclercq, sur le 
football ; d'André Delcourt. sur 
la lutte, etc., etc.-

Les échos des différentes régions. 
Les potins dans les diverses ru­

briques, etc..., e t c . 

LES SPORTS DU NORD 
Le grand bi-hebdomadaire régio­

nal d'informations sportives. 
SIX PAGES, TROIS COLLEURS 

25 centimes 

par u n e coupe offerte par notre Journal. 
Ce son t les deux parties bruxelloises : 

c Nlmal. Cant lgneau » e t « Charlat-
teau » qui se trouveront face à face et 
dont la valeur respective nous promet 
u n e des p lus belles mani fes tat ions l '.-
lantes prévues au programme de la s o ­
ciété sportive de Jeu de balle de Lille. 

Coup d'envoi : 14 heures. 

C Y C L O T O U R I S M E 

BREVET DES ZOO KILOMÈTRES 
DES AUDAX, A W1NGLES 

Dimanche eut lieu l'épreuve de cyclo­
tourisme de 200 kilomètres organisée 
par la Pédale Wingloise. Quinze cyclo­
touristes s'engagèrent à cette épreuve 
qui devait être exécutée en moins de 
16 heures. Le départ fut donné à 0 
heures à ces amateurs de randonnée en 
bicyclette parmi lesquels l'on comptait 
des cyclistes de Wingies, d'Hulluch, de 
Lille, de Béthune, de Pont-à-Vendiii. 
Carvin et Oignies.. Le temps fut assez 
beau pendant cent cinquante kilomètres 
du parcours, puis à Bapaume, la pluie 
commença à tomber et les vaillants 
touristes souffrirent du froid jusqu'à 
l'arrivée qui eut lieu avant vingt heures, 
c'est-à-dire plus de deux hpures avant 
la fermeture du contrôle. L'allure fut 
assez.vive noannneiit à l'aller et Amiens 
fut atteint à la moyenne de 25 kilomè­
tres à l'heure. De beaux panoramas fo­
rent admires pendant la randonnée et 
les cyclotouristes assistèrent à Amiens, 
au passage de la course Paris-Dunker-
que, où ils enciuragèrent les nordistes. 
Le groupe s'arrêta à Arras, Doullens, 
Amiens, Albert, Bapaume et Arras au 
retour. Il n'y eut que quatre ou cinq 
crevaisons et quelques chutes sans gra­
vité. Le vétéran de l'épreuve, M. Gus­
tave Herlin, de Oignies, âgé de 54 ans, 
fit l'admiration des jeunes pour son 
endurance. Nous donnons ci-dessous la 
liât', des eyclotouristes qui ont exécuté 
avec sucré? cette épreuve assez dure 
de 200 kilomètres : 

M. Gustave Herlin de Oignies (54 ans), 
Peti' Robert, Rouffinet Jean, Steffe 
Maurice, Buisine Charles, de Wingles; 
Wattelet Florent, Decarne Charles, Go-
dart Jean, d'Hulluch ; Sdez Victor, Ro­
bert Maurice, Gerekens Julien, de Lille; 
Guillaud Jean et Graccz Raymond, de 
Béthune ; uambrain Gilbert, de Pont-à-
Vendin et Plouvier Gérard, de Carvin. 

Les eyclotouristes Steffe Jean, de 
Wingles et Holle Antony, anciens bre­
vetés, accompagnèrent le groupe pen­
dant toute la randonnée. 

Le prochain Brevet sur 300 kilomètres 
aura lieu en Juillet. 

B I L L A R D 

LES EXHIBITIONS DE RIBAS 
Ce que nous dit M. R. Conti 

Nous avons cru intéressant de reproduire 
l'opinion de Roger CONTI, champion du 
monde, sur le • roi de la fantaisie •: RIBAS. 

— Quand on a vu ce diable d'homme en 
action, nous dit M. Roger Conti. on ne peut 
1 oublier... Sa vitesse d'attaque lui permet 
de donner aux billes des Impulsions Incom­
préhensibles ; ses masses tiennent du mira­
cle. C'est un mapicien. un Jongleur, qui 
dompte les billes. RIBAS est un phénomène 
de la fantaisie • 

Les exhibitions de RIBAS commenceront 
le mardi 17 juin Jusqu'au samedi 1er juillet, 
en matinée et en soirée. 

BILLARD-CLUB DES FLANDRES 

ROGER C O N T I ° DU MONDP 

E S C R I M E 

DEUX ÉQUIPES DE LA SALLE 
GUILLERMIN-NICTOU 

PARTICIPERONT AU TOURNOI 
D'ARRAS 

La Commission sportive de la salle GuU-
lermln-Nlctou vient de tonner les deux 
équipes qui participeront, dimanche, an 
tournoi d'épée d'Arras, qui met en com­
pétition, pour la troisième année, le splen-
dide challenge Nestor Godin. 

Quelques tireurs, tels que Jean Heymann. 
Pierre Hirsch, Jean Lepeytre, étant Indis­
ponibles ce jour-Jà, la Commission n'a pu 
engager que deux équipes, qui seront com­
posées comme suit : 

Equipe A i Paul Gulliermln (capitaine). 
René Lévy et Duterque. 

Equipe a : Decobecq (capitaine), Cnols-
net et Gacquières. 

Ses six épéistes, auxquels se Joindra Pierre 
Vanackère, participeront a l'épreuve indi­
viduelle 

T. S. F. 
RADIOP.T.T.-NOR.D A LILT-E (266 m. ) . 

— Samedi 17 Juin . — 8 h. : Revue de la 
presse parisienne d u matin . — 13 b. 30 : 
Concert organisé par l'Association de Ra­
diophonie d u Nord : Cavalerie légère ; 
Plotr de Joie (Waldteufel) ; Ah I le beau 
rêve (Oauiwn) : L'Ame des Roses (De 
(Buxeull) ; Fantaisie sur les airs de ci­
néma (arr. Salabert) ; Summer Days (Eric 
Coates) ; Patrouille arabe (Monfred) : 
Malaguena (Georges Razigade) ; Koli Na-
n a (Gauwln) . — 13 h. 30 : Informations ; 
Arrivée des navires a u port de Dunlter-
que. — 15 h. : Relais de Parls-P.T.T., pour 
la diffusion de la T . S P . à l'Hôpital. — 
17 h. : Thé dansant : Gracia Y sal (Luc-
chesi) ; Baby (Hugtt ) ; Avec m a guitare 
(Harris) : Dans t o n cœ-ir (Ursmar) ; 
Valse Favorite ; Caprice d'oiseau (Ac-
quer) ; Quand ton cœur s'ouvrira (Rode); 
Le Mariage des Insectes (Sarony) ; El Re-
Ucarlo (Padil la) . — 17 h. : Demi-heure 
pour les enfants . Glgolette (Lehar) ; 
Rondes enfant ines (Dalcroze) ; A la ma­
nière d'eux (arr. Chabrier) ; Les Arènes 
de Lutte (Bontemps) : Bi lboquet e t sa 
Compagnie : Michel Strogoff (MlIlot). — 
18 h. : L'Arlésienne (Blzet ) . — 18 h. 30 : 
Causerie sur les Assurances Sociales ; 
Chronique d u Combattant . — 18 h. 45 : 
s Le travail Intellectuel , la mise e n train, 
l'effort de la méthode dans le travail ». 
par Mme de Surgères. — 19 h. : Musique 
reproduite : Swance (Gershwin) ; Les 
Triolets (Pègurl-Vacher) ; Souvenir de 
Brescla (Rocca) . — 19 h. 15 : Cours ; 
Communiqués ; Informations ; Rappel 
des résul tats des deux derniers tirages des 
primes. — 19 h . 30 : e La lu t te contre les 
parasites », causerie organisée par le Ra­
dio-Club de Lille. — 19 h. 45 : Quand vient 
le soir (Sllésu) ; Mélodie d u Rêve (Her­
bert) ; Musette (Massenet) ; Marqu se 
(Massenet) . — 20 h. : Indicat ion de l'heu­
re ; Résul tat d u tirage d e s primes. — 
20 h. 05 : Emission des adhérents (disques 
demandés) : L'Eglise de campagne ; Les 
Boeufs (Pierre Dupont) ; Le Forgeron d u 
Village (Ch. de Carmont) ; Les Gendarmes 
a pied (Gangloff Caré) ; F lo t s d'or (Sala­
bert) ; Valsons, Llson (Dufas) ; A travers 
l a grille (Dololre-Bousquet) ; Pas des Pa­
t ineurs (Jouve) . — :*0 h. 30 : Soirée théâ­
trale organisée par l'Association de Radio­
phonie d u Nord : c Le J"ll Rôle », comédie 
e n u n acte, e n vers, de Raymond Genty ; 
c Les Amours de Colin Maillard », comé­
die e n u n acte, e n vers, de Raymond 
Henry. 

RADIO-PARIS (1.724 m. 1). — 7 h. 45 : 
Musique enregistrée. — 12 h. : Orchestre : 
Souvenirs d u Pays de Galles (Sul l ivan) ; 
Dansas fantast lcas (Turlna) ; Nui t s de 
Buenos-Alres (Zoubaloff) : Souvenirs 
d'Ecosse (Sull ivan) ; Caprice Viennois 
(Kreisler) ; Mazurka russe (Gltnka) ; 
Nui t à Grenade (Kreutzer) ; Chanson 
géorgienne (Rachmar'noff ) ; Rhapsodie 
mauresque (Canaro). — 15 h. 50 : Repor­
tage des vingt-quatre heures d u Mans. — 
18 h. 10 : Causerie agricole : < Les toma­
tes . Valeur al imentaire. Valeur économi­
que. Préparations culinaires e t conserves », 
par Mme Sensemat . — 18 h. 30 : Orches­
tre : Camargo ( R i m o n d ) ; Paresseuse 
(Poppelsdorff) ; Comme la neige (Mas-
cheronl) ; Jul ie (Joyce) ; T u - t u (Yvaln) ; 
Astra (Poppelsdorff) ; R u t h , m a pet i te 
(Lightman) ; Espagnola (Gosslaux) . — 19 
h. : e En f lânant à travers la science : 
Les plantes e n vil légiature ». — 19 h. 20 : 
Orchestre : Nana (Smet) ; Ma-ou. (Beat-
t l) ; Ma pet i te femme (Bund) ; Cotisée 
(Gosslaux) ; El Nlno (Silesuy ; Plng-
Pong (Bozzl ) . — 19 h. 45 : Revue de 
presse. — 20 h . : Soirée de chansonniers , 
présentée par Dominique Bonnaud, avec 
Mmes Yvonne Guil let e t Marie Richard ; 
MM. Pierre Varenne, Eug. Will e t Louis 
Dumont . Au piano, le compositeur G. 

erré. — 20 h. 45 : Reportage d u Mans. — 
21 h. : Su i te des chansonniers . 

TOUR EIFFEL (1.445 m. 8 ) . — 1 8 h . 4 8 : 
Journal parlé. — 20 h. 30 : L'Aventurière, 
quatre actes de M. £ m l l e Augier. 

POSTE PARISIEN (328 m. 2 ) . — 7 h. 
15 ' : Musique enregistrée. — 12 h. 10 : 
Chansons. — 12 h. 35 : Hochzeltmarsch ; 
Chanson de printemps (Mendelssohn) ; 
Le FrelschUtz (Weber) ; Granada cata-
luna (Albenlz) : Tarantelle (Cul) ; Mar­
che militaire (Schubert ) . — 13 h. 15 
Fortunio ; Les f emmes son t perfides 
Nina-Rosa (Romberg) ; X a n t o chez les 
court isanes L a t t e s ) . — 13 h. 30 : Jazz. — 
19 h. : La mort d u pél ican (de Musset) 
Une chaumière e t u n cœur (Rosemonde 
Gérard) ; Le Ciel (E. Rostand) ; Le mar-
t in-pècheur (Rosemonde Gérard) ; Les 
Vieux (R. Gérard). — 19 h. 36 : Ariette 
de Gloris (Lulll) ; La Grande Duchesse de 
Gerolsteln. — 20 h. 05 : Disques. — 20 h. 
30 : Musique de chambre. — 21 h. 15 : 
Musique de danse. 

RADIO-STRASBOURG (342 m. 2 ) . — 
18 h. 30 : Musique de Jazz ; Orchestre. 
— 19 h. 45 : Disques. — 20 h. 30 : Dis­
ques. — 20 h. 45 : Concert symphonlque : 
Ouverture de Phèdre (Massenet) ; Danses 
norvégiennes (Grteg) ; Vie d'artiste (Jean 
Strauss) , e t c . — 22 h. 30 : Danse. 

NATIONAL (1.554 m. 4 ) . — 12 h. : Or­
gue. — 12 h. 46 : Musique légère : Cla-
vel l tos (Valverde) ; Scènes naut iques 
(Fletcher) ; Extravagance musicale ; Fan­
taisie de chasse (arr. Muscaut) ; Voix des 
c loches (Thurben) ; Pu*-pourrl de comé­
dies musicales (arr Muscaut ) . — 13 b. 
45 : Gramophone. — 14 h. 45 : Orchestre. 
— 15 h. 30 : Le Pays d u Sourire (Lehar) ; 
Oiseau d'amour divin ; Un brin oiseau 
chantant (Wood) Seconde sérénade 
(Heykcns) ; Le beau tzigane (J. Strauss) ; 
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Ah I doux mystère de vie (Herbert) 
Brises d u soir (Langley) ; Madame Pom-
padour (L. Pa l l ) . — 16 h. 45 : Orgue. -
13 h. 45 : Interlude gallois. — 19 h. 30 
Quintet te : Trois danses (Gossec) ; Feuil­
les d'album (Rowley) : Le langage des 
fleurs (Cowen) ; AUegro (Rowley) ; Le 
Cygne (Salnt-Saëns) ; Idylle (Boyce) ; 
CendriUon (Adl ington) . — 20 h. : Revue 
— 21 h. 45 : Concert militaire : Tancrède 
(Rossinl) ; La Fiancée vendue (Smetana): 
Paillasse (Leoncavallo) ; Finale de la se-
rénade (Tcha'kowsky). — 22 h. 45 : Danse 
— 23 h. 36 : Danse. 

BRUXELLES (509 m. 3 ) . — 12 h. -
Concert. — 13 h. 10 : Musique enregis­
trée. — 17 h. : Matinée de danses. — 18 h. 
30 : Concert : Les Trois Mousquetaires 
(Rlensenfeld) ; Woodland plctures (Per-
cy) : Sa lut d'amour (Elgar) ; Valse ca­
price (Newland) : Planoflage (Bargy) ; 
Le Barbier de Sévllle ; Pièce ukrainienne 
(Aklmenko) . — 20 h. : Musique enregis­
trée. — 20 h. 45 : Le Roi d'Ys ; Le Pro­
phète. — 21 h. : Récital de chant : Divi­
n i tés d u Styx (Gluck) ; Noble esprit ; 
A toi m o n âme ; Ma première peine, elle 
v ient de toi (Schumann) : La Cloche 
(Salnt-Saëns) : Slgurd). — 21 h. 45 : 
Peer Oynt . — 22 h. 10 : Jazz. 

PRAGUE (488 m. 6 ) . — 20 h. 15 : Séra-
mls (Rossinl) ; Valses pour saxophone 
(Potuzii lk) ; Le Coq rouge ; Danse maca­
bre (Salnt-Saëns) : Lettre à u n e dame : 
Czardas (Montl) ; Le Coq rouge ; Les 
époux racontent une anecdote (Pachne-
roy) ; Le Juif polonais (Wels) : Le chat 
Félix (Kublni : Molly and Jolly (Ples-
sow) ; L'Etourdi (Zagon) ; Fox : Tes 
pet i tes mains (Tlchy) ; Concours des 

UNE GRANDE ASSEMBLÉE 
DES RADIO-CLUBS DU NORD 

A HAZEBR0UCK 
• n e grande assemblée des Radio-Clubs 

d u Nord aura l ieu dimanche 18 Juin, à 
Hazebrouck. A cette occasion les délégués 
de chaque Radio-Club sont convoqué» à 
13 heures pour un déjeuner amical à l 'Ho-
tela Saint-Georges, Grand'Place, leur r e ­
censement é tant fait à l'Hôtel pour l e s 
arrivées par chemin de fer e t par route. 

Les travaux et délibérations sont f ixés 
à l'aprés-mid: à la salle de l'Hôtel de Ville 
ou e n une salle privée de l'Hôtel, se lon l e 
nombre de représentants annoncés. 

L'assemblée projetée doit, après avoir 
entendu, dans l'ordre les rapports moraux 
de M. Rougeron, secrétaire général (ac t i ­
vité de la Fédération depuis sa créat ion) , 
de MM. Vandczande et Desldy, v ice-pré­
s idents (compte rendu d u Congrès de l a 
Confédération et du Congrès de l'Arco a u 
Mans) , élaborer le programme d'action 
actuel de la Fédération. 

Le président, prenant acte d u vote 
définitif de la taxe et de la tendance vers 
laquelle s'oriente la Radiophonie e n 
France, examinera p lus spécialement pour 
la région du Nord la s i tuat ion faite aux 
auditeurs, en raison de laquelle 11 I m ­
porte aux Radio-Clubs et à la Fédération 
qui les unit , de prendre toutes dispos i ­
t ions uti les de groupement et de défense. 
Des directives doivent être adoptées sans 
tarder. 

En vue de cette réunion, les Radio-
Clubs voudront bien délibérer autant que 
possible dimanche 18 Juin. Us dés igne­
ront aussi leurs délégués, dont Us auront 
à faire connaître le nombre effectif i M. 
Jean Rougeron, secrétaire général, 64, ave -

accordéonlstes ; Marche américaine ( A b e ) . n u e de l'Abbé Lemlre. à Marcq-en-Barœul. 
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L a ClksOTiièir® 

)<£&"w©iur 

par Olivier D U V E R G E R 

Se hâtant, car l'homme avait disparu. 
11 s'approcha, à tâtons et, par une em­
brasure ménagée entre les* vieilles 
pierres, il s'efforça de voir ce qui se 
passait à l'intérieur de la bâtisse 
qu'une faible lumière éclairait. 

L'homme qu'il avait suivi, était la, 
braquant la lueur d'une lampe électrique 
sur un enfant apeuré, enroulé dans les 
couvertures de sa rude couche de berger. 

Prêtant l'oreille, le vieillard put enten­
dre : 

— C'est bien sûr ? Tu n'as pas parié ? 
Le garçonnet effrayé, à demi soulevé 

sur son lit. répondait d'une voix trem­
blante : 

— Non. non. Non. Monsieur, je n'ai 
rien dit. Je vous le jure 1 

Un sourire de satisfaction éclaira le 
visage de l'homme qui posant sa lampe 
sur le sol se pencha sur l'enfant «t le 
saisit brusquement par le cou. 

Un cri déchirant perça le silence de la 

bergerie, tandis que les bêXes effrayées 
par l'appel lugubre de cette voix qu'elles 
connaissaient se serrèrent frémissantes 
l'une contre l'autre. 

Le garçonnet serré à la gorge, roulait 
des yeux affolés. Il allait étouffer quand 
une voix s'éleva impérative : 

— Haut les mains, ou je tire ! 
L'homme surpris par l'imprévu de 

cette Intervention inattendue, lâcha 
prise, tandis que l'enfant libéré de 
l'étreinte meurtrière, d'un bond s'écartait 
du misérable pour se réfugier auprès du 
père Ventavon qui, tenant toujours son 
fusil dirigé sur l'homme décontenancé, 
ordonnait : 

— Vous, approchez. Toi. mon petit, va 
prendre ta lampe pour éclairer notre 
sortie. . 

L'enfant obéit, tandis que l'homme, 
bras levés, franchissait devant le père 
Ventavon, sous la menace de son arme, 
le seuil de la bergerie que l'enfant re­
ferma derrière eux, en les suivant. 

Us formèrent tous trois un groupe 
étrange cheminant dans la nuit, au clair 
de lune. 

L'enfant marchait à côté du vieillard 
qui poussait devant son fusil, l'homme, 
les bras toujours levés. 

Us arrivèrent ainsi à la ferme où la 
mère Ventavon paraissait les attendre 
avec son domestique qu'elle avait réveillé 
en prévision de leur retour. 

Sur les indications de son maître, le 
valet eut tôt fait de lier les mains et les 
pieds du prisonnier qui n'osait risquer 
un geste de révolte sentant sa chair gla­

cée par le froid du canon de l'arme que 
le père Ventavon tenait appliqué sur sa 
nuque. 

Quand l'homme fut ainsi solidement 
ligoté, le vieillard posant son fusil 
ordonna : 

— Maintenant, va-t-en chercher les 
gendarmes. 

Puis, allumant sa pipe, 11 attendit leur 
arrivée. Ayant toujours son arme à sa 
portée il veilla sur le prisonnier, tandis 
que sa compagne après avoir réconforté 
le garçonnet encore tremblant d'émotion 
à la pensée du danger qu'il avait couru, 
l'avait emmené dormir dans un bon lit, 
préparé & son Intention. 

CHAPITRE XX 

LE VRAI COUPABLE 

Au petit jour, deux gendarmes se pré­
sentaient à la ferme de Beauvoir priant 
Alice, Madame Villache et la mère Ronx 
de se rendre immédiatement à Saint-
Marcellin où le juge d'instruction les 
attendait au début de la matinée 

Comme Mme Villache manifestait le 
désir de faire prévenir son beau-frère 
pour qu'il les accompagnât, le père Ven­
tavon qui s'était joint aux gendarmes 
l'en dissuada, lui expliquant : 

— M Villache convoqué lui aussi, A 
Saint-Marcellin, s'y rendra directement 
Il m'a chargé de venir vous chercher. 
J'ai attelé ma carriole pour vous y con­
duire. Elle vous attend au bas du che­
min. 

La jeune femme ne parut pas étonnée 
de cette décision. Après de rapides pré­
paratifs, elles suivirent toutes trois le 
vieux paysan et bientôt, Installées dans 
sa voiture, elles roulèrent vers le chef-
lieu d'arrondissement 

Alice fut la première' introduite chez 
le juge d'instruction, tandis que la mère 
Ronx. vaguement inquiète de n'avoir pas 
dit au magistrat tout ce qu'elle savait 
lors de sa première comparution devant 
lui, confiait ses craintes â Mme Villache 
qui la rassurait de son mieux. 

En voyant bientôt la jeune fille sortir 
toute souriante du cabinet du Juge, la 
mère Ronx lui demanda : 

— Tu parais bien contente, Alice, as-
tu appris du nouveau ? 

— Oui, ma tante, le Docteur Darbols 
va être remis en liberté, le juge a re­
connu son innocence. 

Mme Villache, joyeuse elle aussi, de 
cette bonne nouvelle, n'eut pas le temps 
d'en apprendre davantage. Son tour était 
venu d'être entendue. 

Le magistrat la pria de s'asseoir, puis 
après lui avoir posé les questions habi­
tuelles de son identité et lui avoir fait 
prêter le serment d'usage, lui déclara : 

— Avant de vous poser quelques ques­
tions, madame, je tiens â vous expliquer 
les raisons qui m'ont amené à vous con­
voquer dans mon cabinet 

— J'avais décidé de vous entendre 
avant de connaître votre voyage ici. 
Votre arrivée simplifie tout 

Je crois. Madame, que vous êtes au 
courant des circonstances mystérieuses 

qui ont entoure le crime du pont de 
Beauvoir. Les renseignements que j'ai 
recueillis â la suite des déclarations de 
Mademoiselle Villar ont encore accentué 
le caractère énigmatlque de la mort du 
banquier Anderson. 

Mme Villache s'inquiéta : 
— Est-il exact ainsi que Mademoiselle 

me l'a laissé entendre que ce crime 
puisse être rattaché à l'incertitude de 
sa naissance ? Vous comprenez, M. le 
juge, tout l'intérêt que cette circons­
tance peut présenter pour moi, lorsque 
vous saurez que J'ai perdu une fillette 
à l'époque même où Mademoiselle Villar 
a été apportée tout enfant â Mme Ronx. 

— Rien n'est plu; exact, madame, que 
cette relation de cause â effet 

— Quoi I L'existence de Mlle Villar 
aurait la raison déterminante du crime ! 

— Vous venez de le dire, madame. 
C'est parce que Mlle Villar est en vie 
qu'Anderson est mort 

- Mais alors, le Docteur Darbols n'est 
pas le meurtrier ! 

— Non. madame. Le Dr Darbois est 
lui aussi, une victime d'un enchaîne­
ment que Je vais vous apprendre. 

— Je savais bien, moi, que ce jeune 
homme ne pouvait pas être un crimineL 
Je ne lui al Jamais î.-tiré ma confiance, 
ni mon estime. 

— Aujourd'hui les faits vous donnent 
raison. Madame. 

— Pourquoi, dans ce cas. l'avoir fait 
arrêter ? 

— J'ai dit c Aujourd'hui > Madame. 
Je le répète, car le Jour où Je l'ai fait 

écrouer sous l'Inculpation d'assassinat, 
les plus graves présomptions pesaient sur 
lui. 

— Oui. je sais les charges qui l'acca­
blaient. Puisqu'il n'est pas coupable, 
comment expliquez-vous maintenant le 
bistouri marqué â ses initiales, son auto 
ensanglantée, le chèque touché à Lyon 
le lendemain du crime, l'alibi impossible 
à vérifier ? 

— Rien de plus facile. Madame. Tout 
n'était que mise en scène du criminel 
qui avait le plus grand intérêt â se dé­
barrasser également du Docteur Dar­
bois. Oh! Le misérable avait admirable­
ment tout prévu. Vous savez. Je pense, 
que la nuit du crime le Docteur Darbois 
s'était rendu au chevet de Mademoiselle 
Villar, gravement souffrante. La même 
nuit le financier Anderson venait lut 
aussi â la* ferme de Beauvoir comme 
il le faisait chaque année depuis le soir, 
où il avait confié une fillette inconnue 
aux soins de la mère Ronx. 

Le criminel que ces deux hommes gê­
naient je vous expliquerai pourquoi tout 
à l'heure, décida aussitôt de les faire 
disparaître. 

Comment allait-il procéder ? Les assas­
siner tous deux ? Son âme est. assez vile 
pour avoir envisagé cette résolution, 
mais l'exécution .'e ses deux crimes pré­
sentait trop de difficultés pour qu'il pût 
s'arrêter â cette solution. 

D imagina un moyen plus habile. 
Assassinant l'un, il ferait retomber sur 
l'autre, les soupçons d'avoir commis le 
crime. 

H y avait réussi, vous l'avez vu et 
c'est grâce à Mademoiselle Villar que J'ai 
dû reconnaître l'innocence du Docteur 
Darbois. 

Madame Villache, vivement Intéressé* 
par le récit du magistrat cia une re­
marque : 

— Je suis très bien votre Idée, Mon­
sieur le Juge, cependant pour la mieux 
comprendre, permettez-moi de vous de­
mander comment le criminel pouvait 
savoir que les deux hommes qui le gê­
naient, selon vous, devaient venir â 
Beauvoir la nuit même. 

— Rien de plus facile pour lui. 
Madame, puisqu'il était dans la place, 
car si Je ne vous al point encore nommé 
le coupable, Je suppose que vous avei 
deviné son nom. 

— Monsieur Debezieras sans doute. 
Je ne vois que lui qui fut sur place. 

— C'est lui, ;n effet, qui a tué Ander­
son dont il connaissait la venue par la 
mère Ronx. Cette brave femme, désireuse 
d'assurer l'avenir de l'enfant qu'elle avait 
élevée avait dû avouer au riche préten­
dant que Debiezeras était pour éile. la 
véritable situation de la Jeune fille qui 
passait dans le pays pour être l'enfant 
d'un Villar, parti en Amérique où a 
aurait trouvé la mort Quand U fallut 
produire des pièces d'état dvu, force fut 
à la fermière de dire la vérité et c'est 
alors que sur les «xjnseils de cet homme 
elle imagina d'appliquer à Mademaiiellr 
Alice l'état civil d'une n i èeë« ï» iMLl l 
y a uno douzaine d'armée», 

'« miortu 
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